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Contexte : archéologie de l’amplification, de la transmission du son comme 
complément d’une archéologie de la vision à distance

• 1999 : site Histoire de la télévision   : 
https://histv.net

• 2020 : archéologie de la transmission du son 
(téléphone, auditions téléphoniques 
théâtrales, théâtrophone, T.S.F.,…)

https://histv.net/


E.T.A. Hoffmann, Le chat Murr , trad. Albert Béguin, (1819-1821), Gallimard, 
1943

« Vous avez toujours eu du respect pour mon art, bien que vous
n’en ayez jamais vu le chef d’oeuvre…

- Vous voulez dire la fille invisible ? fit Kreisler.

- Assurément, répartit Maître Abraham. Ce tour – et c’est mieux
qu’un tour – vous eût prouvé, justement, que la machine la
plus simple, la plus facile à combiner peut souvent entrer en
relation avec les mystères les plus secrets de la nature, et
produire alors les effets qui restent inexplicables…en prenant
même ce mot dans son sens courant ».



Les femmes qui ont rendu visible la femme invisible

• Françoise LEVIE, Etienne-Gaspard Robertson. La vie d'un
fantasmagore, Le Préambule, 1990

• Jane MATLOCK, « Voir aux limites du corps : Fantasmaories et
femmes invisibles dans les spectacles de Robertson », in S. LE
MEN (dir.), Lanternes magiques. Tableaux transparents, RMN,
1996

• Jane MATLOCK, "The Invisible Woman and Her Secrets
Unveiled", The Yale Journal of Criticism, Volume 9, Number 2, Fall
1996, pp. 175-221

• Jane MATLOCK, "Reading Invisibility", in GARBER M., FRANKLIN
B., WALKOWITZ L., Field Work: Sites in Literary and Cultural
Studies, Routledge, 1996

• Wendy BELLION, Citizen Spectator: Art, Illusion, and Visual
Perception in Early National America, The University of North
Carolina Press, 2011, pp. 231-281



Mystifications et spectacles acoustiques

• Statues parlantes dans l’antiquité (Memnon, Junon, Tite-Live) et dans 
la tradition chrétienne (Thomas d’Aquin vs Albert le Grand)

• Spectacles de têtes parlantes

• 16-17E siècle : critique idéologique des têtes parlantes (Bartholomé de 
Las Casas, Martin del Rio, Gabriel Naudé)

• Premières explications réalistes de la mystification des têtes 
parlantes : Ibn Hazm, Giovanni Andrea Bianchi, Giambattista Della 
Porta

• Œuvres de fiction littéraire (Valentin et Orson, Alarcón, Quichotte,…)

• 18e s. Querelle des Oracles (Van Dale, Fontenelle)

• 1769-1775 Guyot, « Androïde du siècle », Récréations physiques et 
mathématiques, Hooper « Conversive statue », Rational Recreations, 
1774

• 1769- Machine de synthèse vocale de Kempelen

• 1783 : Têtes parlantes de l’Abbé Mical

• 1783-1786 : Poupées parlantes 

• 1788 : Café mécanique au Palais-Royal 
"

"Poupée parlante" in H. DECRAMPS, 
Supplément à la Magie blanche (1785)



Heinrich Brunner, Sprachmaschinen und sprechenden Figuren, 
Nüremberg, 1798

Dispositif acoustique décrit par
Heinrich Maximilian Brünner



Archéologie de l’amplification et de la transmission du son

• Porte-voix
• 1610-1613 : Galilée / Paolo Aproino

• 1627 : « ear spectacle », « sound house » de Francis Bacon

• 1642 : Bettini : Porte-voix elliptique

• 1650 : Athanasius Kircher : Musurgia universalis

• 1671 : Samuel Morland Tuba stentoro-phonica

• 1673 : Athanasius Kircher, Phonurgia Nova

• Fin XVIIe – XVIIIe siècle : nombreux travaux sur le porte-voix

(y compris Leibniz, Lambert, Kant,…)

• utilisation du porte-voix (armée, marine)

• Durant la Révolution française, le porte-voix devient une 
métaphore de la liberté d’expression

• 1791 : Mourre, Observations sur les insensés : cas d’un aliéné au 
porte-voix

Brissot avec porte-voix
« Gare aux faux pas » (détail), 

Caricature v. 1791



Archéologie de l’amplification et de la diffusion du son

• Transmission par les tubes
acoustiques

• 1589 : Giambattista della Porta

• 1627 : Francis Bacon

• 1650-1673 : Athanasius Kircher

• 1782-1783  : Dom Gauthey

• 1786 -1822 : Jeremy Bentham

• Projet de réseau acoustique à l’Assemblée 
nationale



(LAURENT)  « Rendre le corps humain invisible »
L’Ami des Lois, 1er janvier 1800



Découverte de l’invisibilité du corps humain 
Journal de Paris, 29 janvier 1800



Le Courrier des spectacles, 
ou Journal des théâtres,
12 pluviôse An VIII 
(1 février 1800).



VILLEMEUREUX et AUVRAY, "Lettre au rédacteur",
Le Courrier des spectacles, ou Journal des théâtres,
6 Ventôse, An VIII, (25 février 1800)



Le Rédacteur 6 ventôse an VIII (25 février 1800)
Jean Gabriel Peltier, Paris pendant l’an 1800, 
8 ventôse an VIII (27 février 1800)



L’Ami des Lois,
14 ventôse An VIII (5 mars 1800)



E.J. INGANNATO, La femme invisible et son secret dévoilé, Gueffier, Paris, (s.d.), avril 1800. 

E.G. ROBERTSON, Mémoires récréatifs, scientifiques et anecdotiques du physicien-aéronaute E.G. Robertson : 
connu par ses expériences de fantasmagorie, et par ses ascensions aérostatiques dans les principales villes de 
l'Europe, Tome I, chez l'auteur, Paris, 1831, pp.394-407.



Etienne-Gaspard Roberston (1763-1837)

• Physicien liégeois, passionné par les travaux
d’Athanasius Kircher

• Commence les spectacles de fantasmagorie en 1798
(Pavillion de l’Echiquier puis Couvent des Capucines

• Spectacle de la femme invisible intégré aux
fantasmagories de la Cour des Capucines dès mars
1800 – Sa femme Eulalie joue le rôle de la femme
invisible

• Querelles de priorité entre Laurent et Robertson



Charles Rouy, dit « Monsieur Charles » (1770-1848)
• Accord de licence de licence entre Robertson et Schouart (mars 1830)  

Charles Rouy

• 13 mars 1800 : "salon de physique acoustique et mécanique" au Passage 
Longueville – expériences sur "l'invisibilité et sur la parole donnée à une 
figure isolée de toute communication   Visite de Georges Cuvier, Alexandre 
Brongniart et André Marie Constant Duméril

• 7 juin 1800 : démonstration devant des membres de l’Institut (Monge, 
Lalande, Bernardin de Saint-Pierre)

• A partir du 13 juin 1800, le spectacle devient régulier, Passage de 
Longueville, et est combiné avec le buste parlant de Trophonius

• 28 août, Charles reprend son spectacle de l'homme et de la femme
invisibles et de bustes parlants. La Pythie de Delphes accompagne
désormais

• 7-26 septembre 1800 : représentations à l'Orangerie de Saint-Cloud,. Outre
le spectacle de l'homme et de la femme invisible, quatre bustes parlants qui
sont annoncés

• A partir du 27 octobre, le spectacle des personnes invisibles se déplace au
Palais du Tribunat (c'est à dire le Palais Royal), rue des Bons Enfants. Toute
prétention scientifique ou idéologique est à présent écartée et le spectacle
s'adresse simplement "aux amateurs de merveilleux"

• Fin novembre, sont annoncés simultanément un nouveau spectacle de
fantasmagories de Robertson, avec la femme invisible, à la Cour des
Capucines et des fantasmagories de Charles, avec bustes parlants à la
Maison Longueville



Le Courrier des spectacles, ou Journal des théâtres, 5 juin 1800

Annonce dans Le Courrier des Spectacles (du 13 au 20 juin 1800) / Journal des débats et des décrets, 24 juin 
1800



Traces du succès de la femme invisible  : une pièce de théâtre, des 
chansons, des épigrammes, des plaisanteries d’almanach, des témoignages 
de visiteurs étrangers,…



Traces du succès de la femme invisible
GAULARD DE SAUDRAY, C.E., Les Petits tableaux, ou la Petite lanterne-magique, pièce lue à la 2e séa
nce publique du petit Lycée-Germain, le 5 frimaire an X

MARRANT, Tout Paris en vaudevilles . Ouvrage critique, comique, philosophique, véridique, aristocratique, patriotique, démocratique, et par conséquent à l'usage de toute la République, Barba, 
Paris, 1801



Banalisation et éclipse de la femme invisible à Paris 

• 19 juin 1801 : « Théâtre des Oracles et des Morts » (ancien théâtre 
Lazari), Boulevard du Temple

• Fin des spectacles de Charles Rouy à Paris en août 1801. Il organise des 
représentations en province (Ardennes, Rouen, Lille) puis part à Londres 
au printemps 1802

• Mi-octobre 1802 : fin des spectacles à la Cour des Capucines, Roberston
part pour Hambourg puis Saint-Petersbourg



Invisble Female, Invisible Lady, Invisible Girl : 
la Femme invisible en Angleterre

• 1800 : Invisible Female (Laurent) 1800

• Invisible Lady, à partir du 21 juin 1802 jusqu’au 6 février 1806 
(« Mr. Charles », Professor of Physical Science), Leicester Square

• Juillet 1802 : traduction de la lettre de l’Abbé Sicard (The New Wonderful 
Museum, and Extraordinary Magazine)

• 26 juillet 1802 : le Prince de Galles (futur George III) assiste au spectacle

• Août 1802 : The Invisible Girl, The Mysterious Incognita (Philidor) au 
Lyceum, sur le Strand

• Novembre 1802 – Janvier 1805 Bath, Cork, Hull Newcastle, Edinburgh 
The Acoustic Temple and Incomprehensible Crystal (Mr. Jackson, 
"operator in natural and experimental philosophy, chemestry, etc. to the 
late M.D. Garnett, M.D. Lecturer at the Royal Institution)   > Philaldelphie, 
31 mai 1804 

• 7 octobre 1803. Schopenhauer : "La fille invisible - Leicester Square. Un 
globe de verre est suspendu par un ruban, sous lequel quatre tubes sont 
fixés, mais ils ne communiquent pas avec eux, et sont également isolés. 
A travers eux des conversations se poursuivent avec une dame invisible, 
qui répond à chaque question, souffle sur vous, et dit en un instant à 
chaque visiteur ce qu'il tient dans ses mains. Cette exposition est ouverte 
de dix heures à six heures. Prix d'entrée deux shillings et six pence

The Invisible Girl, 
John Farrington, 1803



T.M. (Thomas Moore), "To the Invisible Girl", The Poetical register, and 

repository of fugitive poetry for 1802, F. and C. Rivington, 1803.



William Woodworth, The Prelude, 1805
Description de la Bartholomew Fair, le « Parlement des Monstres »

"- All moveables of wonder from all parts,

Are here, Albinos, painted Indians, Dwarfs,

The Horse of Knowledge, and the learned Pig,

The Stone-eater, the Man that swallows fire,
Giants, Ventriloquists, the Invisible Girl,

The Bust that speaks, and moves its goggling eyes,

The Wax-work, Clock-work, all the marvellous craft

Of modern Merlins, wild Beasts, Puppey-shows,

All out-o'-the-way, far-fetch'd, perverted things,

All freaks of Nature, all Promethean thoughts

Of Man; his dulness, madness, and their fears,

All jumbled up together to make up

This Parliament of Monsters. (...)

"De toutes parts les phénomènes en mouvement

Convergent : albinos, indiens peinturlurés, nains,

Le cheval devin et le porc savant,

Le mangeur de pierres et l'avaleur de feu,
Des géants, des ventriloques, la fille invisible,

Le buste qui parle et roule des yeux exorbités,

Statues de cire, mécanismes, toutes les merveilleuses réalisations

Des Merlins d'aujourd'hui, bêtes sauvages, marionnettes,

Toutes les choses marginales, exotiques, perverties,

Tous les monstres de la nature, toutes les pensées Prométhéennes

De l'homme - sa bêtise, sa folie, et leurs prouesses -

Tous mélangés les uns aux autres afin de former

Ce parlement de monstres.(...)

(Traduction de Maxime Durisotti)



Discussions scientifiques et dévoilement de la femme invisible en 
Angleterre (1802-1807)

• 1802 : Hypothèse d’une transmission du son par fil    
(“Experiment of the Invisible Girl", in NICHOLSON W (ed.), A 
Journal of Natural Philosophy, Chemistry and the Arts, 
vol.III, 1802, pp.56-63.

• 1803 : Hypothèse d’un assemblage de tubes acoustiques
comme dans les poupées parlantes (The British Critic)

• "The Invisible Lady", 1807, NICHOLSON W (ed.), A Journal 
of Natural Philosophy, Chemistry and the Arts vol. XVI, 
1807 pp. 69-71 .

• "On the Exhibition of the Invisible Girl.", ibid;, pp.119-130. 

• (Traduction en allemand et planches in Annalen der 
Physik. Bd.28 (1808), pp.247-251.

• Traduction en italien et planche d'après la traduction 
allemande) : Spiegazione della donna invisibile del
sig. Rouy con figure, Giovanni Silvestri, Milano, 1808

• Reprise des planches dans le Magasin pittoresque, 
1833

https://books.google.co.uk/books?id=ut83AQAAIAAJ&printsec=frontcover&dq=editions:gEL4pC4xw5kC&hl=en&sa=X&ei=OpiRU6WJD4bY7AawhIDwBA&ved=0CFkQ6AEwCQ#v=onepage&q=invisible%20lady&f=false


Robertson emmène la femme invisible en Allemagne et en Russie 
(1803-1812)
Das unsichtbare Mädchen, невидимая женщина (nevidimaya zhenshchina)

• Hamburg (1803), Francfort (1804), Saint-Petersbourg (oct. 
1803) ; Vienne (automne 1804), Moscou (?, 1807), Kassel 
(mars 1809), Berlin (août 1810), Prague (automne 1810), 
Vienne (?, 1811)

• Comte Féodor Petrovitch Tolstoï

• Détails des trois premiers voyages aériens que 
M. Garnerin a fait en Russie, chez Luby, Gary et Popov, 
Moscou, s.d. (1804)  Beschreibung der drei ersten Luftreisen die in Russland 

im Jahr 1803 vom Herrn, Drechsler, St Petersburg, 1804

Allgemeine Anzeiger, Gotha 4
März 1812, 10 März 1812, 18 März
1812

C. KINZEL, „Weg zum sogennanten
unsichtbaren
Mädchen, in Vaterländische Blätter für
den österreichischen Kaiserstaat, 13
März 1811

Annalen der Physik, Vol. 28, 1808



Das unsichtbare Mädchen dans la littérature romantique allemande

«Les historiens savants n'ignorent pas que les
jésuites, désireux de posséder les secrets d'État du
roi Philippe II, conclurent, à force d'or et de poison,
un marché pour la livraison quotidienne de la
chaise de nuit du roi. Ils espéraient extraire de
cette chaise, à chaque tirage, des papiers d'État
déchirés, et voir enfin le fond des projets de
cette femme invisible. »

Jean-Paul, Leben Fivel, Nürnberg, 1812

August von KOTZEBUE A. von, Das 
unsichtbare Mädchen, in einem Aufzuge, 
Stage, 1814. Opéra en un acte de Gottlob 
Benedict Bierey (Breslau, 1811)

E.T.A. HOFFMANN, Lebens-
Ansichten des Katers 
Murr (Berlin, 1819-1821)



Le retour de la femme invisible à Paris (1806-1808) (1814-1826)

• M. Charles lance, à partir du 6 février 1806, rue Villedot, un "Spectacle 
Uranographique des Phénomènes de l'Univers«

• Mars 1806 : Soirées d’explication des phénomènes physiques de Garnerin

• "le mystère de la fille invisible et celui de la phantasmagorie sont 
aujourd'hui révélés et il n'est presque plus d'enfant qui s'effraie maintenant 
d'un spectre ou d'une voix inconnue« (Courrier des spectacles, 21 
septembre 1806)

• 1808 : Charles part présenter La donzella invisible à Milan 

• 1809  : un impressario envisage de relancer le spectacle mais la Police 
serait intervenue pour empêcher le spectacle

• 1814 : Robertson, revenu de Russie,  lance "Spectacle instructif de 
Robertson" à l'ancienne Ferme à Tabac du Boulevard Montmartre, 
rebaptisée Tivoli, face aux Panoramas

• La fille invisible apparaît une dernière fois au Nouveau Tivoli, Robertson 
relance rue de Clichy, à l'occasion de deux fêtes le août 1826 et le 24 
septembre 1826

• Robertson à Madrid 1830 (?)



Le destin de la femme invisible : un cas de « physique amusante »

• J. GRASSET DE SAINT-SAUVEUR, Muséum de la jeunesse, ou,
Tableaux historiques des sciences, Article "Physique
amusante", Chez Mad. ve. Hoquart, 1809

• E. SALVERTE E., "Essai sur la magie, les prodiges et les miracles
chez les Anciens", L'Esprit des journaux, n.6-7, 1817

• Encyclopedie methodique, ou par ordre de matières / par Une
Société de gens de lettres, de savans et d'artistes, Tome
4 Physique, Panckoucke, 1824

• « La fille invisible », Magasin pittoresque, 1833;

• RADAU, R. L'acoustique, ou Les phénomènes du son, Hachette
1867, p.78-79

• GUILLEMIN, A., Le Monde Physique, Hachette, 1881, p.759

• "Histoire de la fille invisible", La Nature, 3 mars 1883, pp.221-222

• ""Physique amusante. La femme invisible", La Nature, 1er décembre
1889, pp.15-16.



Conclusions

• La femme invisible est un des épisodes de l’histoire des spectacles acoustiques

• Par rapport à la filiation des têtes, statues et poupées parlantes : disparition du 
corps

• Individualisation de la réception du spectacle (confirmée en 1881 dans les 
auditions théâtrales musicales par téléphone)

• Spectacle interactif avec risques politiques

• Attraction par la femme invisible donc fantasmée, « machine célibataire »

• Rôle de la femme performeuse. Voyeurisme féminin. Evolution de la place des 
femmes dans la société durant le Directoire et le Consulat (Jane Matlock)

• Rapide péremption du spectacle dans les classes dominantes mais aussi auprès 
du public populaire

• Portée métaphorique :

- absence / présence    - Suppression de l’absence  (T. Moore)

- supériorité du merveilleux sur la science (T. Moore)

-

- anticipation de la radio


